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LES ECOLES DU 
PLATEAU EN 1900

L E  C A R R E  A U X  D A T E S  :  1 9 0 0 	

Au début du 20e siècle, 
le Plateau est à la croisée 

des chemins. Plus vraiment une série 
de villages, et pas encore une série 
de quartiers de la grande métropole 
que deviendra rapidement la ville de 
Montréal. En éducation, on constate 
aussi une effervescence qui est, dans la 
très grande majorité des cas, associée 
au développement des nombreuses et 
nouvelles paroisses. Le choix de 1900 
comme date cible se veut le reflet de 
cette réalité.

En consultant le tableau ci-dessous, 
on remarque que quelques écoles sont 
la propriété de commissions scolaires, 
mais la plupart des institutions 
d’enseignement sont tenues par des 
frères et des sœurs de différentes 
congrégations religieuses.

Bien que certaines écoles dispensent 
un enseignement en anglais, comme 
l’Académie Saint-Urbain et le 
Pensionnat Saint-Basile (maintenant 
site de la bibliothèque, de la maison 
de la culture et de l’HLM du Plateau-
Mont-Royal), la très grande majorité 
des écoles est francophone. Cela 
respecte cette double tradition de 
Montréal  : les Canadiens français qui 
habitent pour la plupart à l’est de la rue 
(devenue boulevard) Saint-Laurent sont 
d’obédience catholique. 

Le Pensionnat Saint-Basile, Mont-
Royal entre Rivard et Berri, vers 
1900. L’édifice abrite aujourd’hui 
la bibliothèque, la maison de la 
culture et l’HLM du Plateau-Mont-
Royal.

L’École Olier, rue Roy, vers 1900

L’Académie Saint-Stanislas, rue 
Gilford, vers 1900

École Olier 
(1875, au 216 rue Roy)
École de la Commission scolaire tenue 
par 11 professeurs laïcs

École Saint-Louis 
(1890, sur la rue Roy)
École de 440 filles de classe ouvrière 
des Sœurs de la Congrégation de Notre-
Dame

Académie Saint-Léon 
(1885, au coin des rues Roy et Cadieux 
/ de Bullion)
École de filles tenue par les Sœurs de la 
Congrégation de Notre-Dame

Académie Saint-Louis-de-France 
(1895, au 157-161 rue Roy)
École de filles administrée par la 
Commission scolaire catholique de 
Montréal

Académie des Saints-Noms-de-
Jésus-et-de-Marie 
(1891, au 109 rue Cherrier)
École de filles de classes aisées tenue 
par les Sœurs des Saints-Noms-de-
Jésus-et-de Marie

Institution des Sourdes-Muettes 
(1864, sur la rue Saint-Denis entre Roy 
et Cherrier)
École spécialisée tenue par les Sœurs 
de la Providence
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L’Institution des Sourds-Muets, Saint-Dominique et Laurier, vers 1900

Nous avons utilisé comme sources de 
référence les documents Le Diocèse de 
Montréal à la fin du dix-neuvième siècle, 
publié à Montréal par Eusèbe Sénécal en 
1900, et Les édifices scolaires du Répertoire 
d’architecture traditionnelle sur le territoire 
de la Communauté urbaine de Montréal, 
publié en 1980 par le Service de la 
planification du territoire de la Communauté 
urbaine de Montréal.

Photos : Le Diocèse de Montréal à la fin du 
dix-neuvième siècle

École normale Jacques-Cartier 
(transférée en 1879 sur la ferme Logan 
/ parc La Fontaine)
École de préparation des professeurs 
à l’enseignement primaire de la 
Commission scolaire catholique de 
Montréal

Académie Saint-Urbain 
(1894, sur Saint-Urbain près de Prince-
Arthur)
École de 160 filles tenue par les Sœurs 
de la Congrégation Notre-Dame

Institution catholique  
des Sourds-Muets  
de la Province de Québec 
(transférée en 1850 au coin des rues 
Saint-Dominique et Saint-Louis / 
Laurier)
École spécialisée pour 115 garçons 
sourds et muets tenue par les Clercs de 
Saint-Viateur

École Saint-Viateur 
(1853, puis transférée sur la rue Saint-
Louis / Laurier)
École de 283 garçons tenue par les 
Clercs de Saint-Viateur

École Saint-Louis 
(fondée en 1853, rues Saint-Dominique 
et Saint-Eugène / Fairmount)
École de 725 garçons sous la direction 
des Clercs de Saint-Viateur

Pensionnat et  
externat du Mile-End 
(1874, rue Saint-Dominique et Saint-
Joseph)
École de 717 filles pauvres du quartier 
tenue par les Sœurs de la Providence

Académie Saint-Jean-Baptiste 
(1884, au 786 rue Sanguinet / Henri-
Julien)
Propriété de la Commission des écoles 
de Saint-Jean-Baptiste et confiée aux 
Clercs de Saint-Viateur (300 garçons)

Académie Marie-Rose 
(1876, au 410 rue Rachel Est)
École de 254 filles dirigée par les 
Sœurs des Saints-Noms-de-Jésus-et-de-
Marie

École du Sacré-Cœur 
(1876, dans l’Académie Marie-Rose)
École de 1032 élèves sous le contrôle 
des commissaires scolaires

École Saint-François-Xavier 
(au coin des rues Rachel et Parthenais)
École de 127 garçons et filles tenue par 
les Frères de l’Instruction chrétienne

École Saint-Jean-Berchmans 
(fondée en 1888, rues Marie-Anne et de 
Lanaudière)
École de 450 garçons des Frères de 
l’Instruction chrétienne

Maison de l’Immaculée-
Conception 
(1884, sur la rue Rachel près de 
Papineau)
Scolasticat des Pères jésuites, on y 
forme les nouveaux prêtres

Académie Saint-Stanislas 
(sur la rue Gilford, angle Lasalle / de 
Lanaudière)
École de filles et de garçons tenue par 
les Frères de l’Instruction chrétienne

Couvent des Saints-Noms-de 
Jésus-et-de Marie 
(27 avenue du Mont-Royal)
École de 42 filles appartenant aux 
Sœurs des Saints-Noms-de Jésus-et-de 
Marie

Pensionnat Saint-Basile 
(1896, sur Mont-Royal entre Rivard et 
Berri)
École de filles tenue par la 
Congrégation des Sœurs de Sainte-
Croix dispensant un enseignement aussi 
bien en français qu’en anglais

École de Marie-Immaculée 
(1886, sur la rue Marie-Anne)
École de 535 filles des Sœurs des 
Saints-Noms-de Jésus-et-de-Marie


